
Psychaanalyse.com 
Page 1 sur 3 

SIX CONCEPTIONS DE L’HONNÊTETÉ EN PSYCHANALYSE 

ENTRE FREUD, LACAN, WINNICOTT, FERENCZI, BION ET MELANIE KLEIN 

Voici une comparaison claire et approfondie entre Freud, Lacan, Winnicott et les positions 
de Ferenczi, Bion et Klein sur l’honnêteté, qui fait apparaître les continuités et les ruptures 
au sein du mouvement psychanalytique. 

FERENCZI : L’HONNÊTETÉ COMME AUTHENTICITÉ RADICALE ET MUTUALITÉ 

Ferenczi est celui qui va le plus loin dans l’idée que l’honnêteté doit traverser la relation 
analytique elle-même. 

Pour le patient 

Ferenczi pense que la libre association ne suffit pas : 
certains patients traumatisés ne peuvent pas parler tant que l’analyste ne se montre pas 
humainement vrai. 

Il introduit : 

• La tact (capacité à sentir ce que le patient peut supporter), 
• L’exigence d’un analyste authentique, parfois auto-révélateur lorsque cela aide le 

patient, 
• La reconnaissance sincère des erreurs de l’analyste. 

Pour Ferenczi, l’honnêteté est une condition thérapeutique essentielle. 

Pour l’analyste 

Contrairement à Freud, Ferenczi estime que la neutralité stricte peut être vécue comme une 
violence : 
l’analyste doit être honnête sur : 

• Ses affects, 
• Ses limites, 
• Ses contre-transferts, 
• Les malentendus dans la cure. 

Ferenczi propose la version la plus « relationaliste » de l’honnêteté : une sincérité 
émotionnelle et éthique, qui va au-delà du cadre technique. 

BION : L’HONNÊTETÉ COMME CAPACITE A TOLÉRER LA VÉRITÉ PSYCHIQUE 

Bion déplace la question vers la pensée. 

L’honnêteté du patient 
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Pour lui, l’honnêteté consiste à tolérer l’expérience émotionnelle brute, souvent chaotique, 
que Bion nomme les « β éléments ». 
Être honnête, c’est accepter d’être traversé par des états psychiques non symbolisés. 

Il ne s’agit pas de dire la vérité, mais de supporter la vérité interne. 

L’honnêteté de l’analyste 

Elle repose sur sa capacité à : 

• Se déprendre de ses théories (principe « without memory and desire »), 
• Laisser advenir ce qui se passe réellement dans la séance, 
• Accueillir les projections les plus primitives du patient, 
• Transformer les éléments bruts en pensée contenante. 

L’honnêteté chez Bion est cognitive et émotionnelle : la vérité doit être tolérée avant d’être 
formulée. 

MELANIE KLEIN : L’HONNÊTETÉ COMME CONFRONTATION A L’AMBIVALENCE INTERNE 

Chez Klein, la vérité psychique est essentiellement la vérité du monde interne : 
impulsions agressives, amour/haine, angoisses primitives. 

L’honnêteté du patient 

Être honnête, c’est accepter : 

• Ses impulsions destructrices, 
• Son ambivalence envers les objets internes, 
• Les sentiments d’envie, de jalousie, de culpabilité. 

Le travail vise à affronter les fantasmes inconscients, non pas à dire la vérité factuelle. 

L’honnêteté de l’analyste 

Elle tient dans : 

• La clarté interprétative, 
• La constance du cadre, 
• La reconnaissance des angoisses primitives en jeu dans la séance. 

L’honnêteté est interprétative : dire ce qui se passe dans le monde interne, même si c’est 
douloureux. 
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SIX CONCEPTIONS DE L’HONNÊTETÉ EN PSYCHANALYSE 

AUTEUR 
FONDEMENT DE 

L’HONNÊTETÉ 
POUR LE PATIENT POUR L’ANALYSTE 

FREUD Technique 
Dire ce qui vient (libre 
association) 

Neutralité, cadre, pas 
d’ingérence 

LACAN Structure du langage 
Accepter que la vérité est 
partielle 

Ne pas suturer, maintenir le 
manque 

WINNICOTT Relation/vrai self 
Retrouver l’authenticité, 
sortir du faux self 

Holding fiable, présence 
vraie 

FERENCZI Relation/mutualité 
Pouvoir parler grâce à un 
analyste humain 

Sincérité, tact, 
reconnaissance des erreurs 

BION Capacité à penser 
Tolérer l’expérience 
émotionnelle brute 

« Sans mémoire ni désir », 
contenance 

M. KLEIN Monde interne 
Affronter l’ambivalence 
et l’agressivité 

Interpréter clairement les 
angoisses primitives 

QUELQUES LIGNES DE FORCE - DEUX MODÈLES SE DESSINENT 

1) L’honnêteté comme mise à nu du psychique 

Freud — Lacan — Klein 
→ centrés sur la vérité inconsciente (structure, fantasme, signifiant). 

2) L’honnêteté comme qualité relationnelle et transformationnelle 

Winnicott — Ferenczi — Bion 
→ centrés sur le milieu, le sentiment de vérité, la contenance, l’authenticité. 

Continuités et ruptures 

• Freud fonde la règle du jeu. 
• Ferenczi la conteste en exigeant une honnêteté humaine, pas seulement technique. 
• Winnicott ajoute l’authenticité relationnelle. 
• Bion introduit une honnêteté de la pensée (supporter l’inconnu). 
• Klein recentre sur l’ambivalence interne. 
• Lacan situe l’honnêteté dans la structure du langage, non dans la personne. 

Chacun met l'accent sur une dimension différente : 
la règle (Freud), la structure (Lacan), le self (Winnicott), la relation (Ferenczi), la pensée 
(Bion), le monde interne (Klein). 
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